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Résumé :  
 
 

Aborder la question des rapports sociaux de sexe suppose d’opérer un 
travail réflexif et critique sur l’institution qui nous a formées et qui nous 
confère une position sociale au sein de la sphère du travail universitaire. Notre 
double position (enseignante, chercheuse d’une part/étudiante ou ex-
étudiante d’autre part) nous a permis d’entrer en relation avec les deux pôles 
de l’interaction universitaire. Parmi tous les dysfonctionnements, dont nous 
avons pu être témoins ou partie prenante, nous avons été attentives à la 
place respective des hommes et des femmes. Cette vigilance découle 
directement de nos objets de recherches. Si nous ne sommes pas des 
sociologues de l’éducation, nous avons, dans le cadre de nos recherches, 
travaillé sur la différence des sexes dans la fonction publique, l’enseignement, 
le rapport au savoir et à la loi. C’est à ce titre que nous tentons ici de réfléchir 
à la façon dont des rapports sociaux de sexe se jouent à l’université en nous 
appuyant sur une enquête concernant la place des femmes à l’École des 
Hautes Études en Sciences Sociales et un certain nombre de réflexions sur le 
harcèlement sexuel à l’université. 

 


